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Ce pirtenîs a été fécont t-t teur re sae k uotus la tn .
rature favorall 't aux fraichlies roséesque ios twvî "es. a it y a
tleuirs et otier ; et MIr. b'bbé Nattel, dute 'tit miir- l Ste.

Thévs a préfévé celles de notr n,ési Caiadiie. Il t a e il.
lies dhus le ivs jatrdinid <e nos putes le iés. Le lt,î bouet
i s gros ni les ileuri très-variéein. La lel Yéli !14

in ie, et t s' t que lit terre rst nousiile â Ates l<roa I
1.ne'ore aîsstre-t-otn que te a'tes et &es #lu ii méritiaient
tti'iît; tun ét it Quiqu'il en moil, r, SUnkI ti areAl

titi rvi l t'i l jeunitsit t 1eli sutstruit tian 1 fleur I

Ir< oe pas à sou tmuirmale lh thunde E p u<nian 
i t'' e tes gtndî l' La tragdie ti e îit Pi hol plus dius nu

mlæt-urs ; it jour la comethe uij e la umoisstn 'il ti'iji ulttAte et
abndtite ont attn- que Miîi e soit l il at fatt îhintî

tarir de re seier lniOti t bne lo nîîîe utîî<4î trp il. reps
pour 'y as restir. Les "' Ilr de la se - one a )J u

-re lyriq'. celui qui parat iller inueux A liotr.- nattuea, o, î19S t
nl rttî iIers e-lort Erus sucevis plur I but.qet etli par

3I 'Ab Nattel.
l'.îstuIs nauttietn't ite qu'on Pourrit apeh i.ýlr I, veltl

quen ce soit trois diierîIrs A propus de la iiiae fûte du Celî
iantemiuire.

Le prenner a en t-t a lu ealt lnte dtonn%-' par 1 miî--r'1 Lval, li
teille de ee-t,e et il 'Stîlite dire qulit t ét i fat et
I. 'hauveai. Cet orateur a parlé dii ltne ct di l quel ln

gui a p les Coir, ls admirer, et qti et a gardé il- ît !1fli et poét-
qut-s s-ouventtuvs

Y icond de cd beaux iscours est e-lui de . Cdl îiu. Pi
îl itit, prontonuré dans ai Ca dutrle eQube L îrde .tio e 4>
nel e a nand lit Suite lous montri I e atTermaan : ljes

a rm:itl issaint b Egli-, tout cl est dit -dins tit et u. él -

Cl qui fontidi-mmnt al irétier d- -i gratuit-s d i , 

.T 'abu Colin. t St. Imumee n-t puint landit
Patriote du Pére Ileinthie < lnit il a irlo l la î un le
oratoirei l- se étiiit paS etn paistitit sous bu- froid clituat de noire îavn
C't-st une conuitet- éit Ù laquelle des mtil-l.i r s

sont enipres il de renre tdtugiga 1/E -- 'e Ntre I).ti-
était plini te lediimantce i soir u Ivri, coi- m =ri- lie

fuhs que Iélotit abbé se fait etred. Pi IX e s 1 îioâ, tn
una grand loiîiitu- tite graittd P l>ottt et tii bomettt i a na noe

a sri liu toutesigloires avaienit eore gran i Si IrlA -

A qui doitie doe Ces trois discours ltiironsîrn la udm 7 Que
chacun donne la siene à celui qmiI préfére pour nos, nots uoui.
drions bien le. avoir tis troisenitendu

fîre< die'J/ioire dit Cauad«. - Sous ce litre, Mr. îbbé
Lavrdi re, I ibliothécaire dî 1 U UnÔersité Lvatl a fait titi petit

ouvrage irt utile I la jeuiete qui commence à Ûtudier Viistoire
de nlotre Pays. La partie frnçair est le hIiuoui supérietire
A ce que noustavons eut jusqt'ici, ear MIr. I'ib l L i- averditère a tiu

ajetterle résultat de ses rerherclies prsonnelles à tous le éclaireisse-
mteitâ q' on aî faits dans cette partie dim s:belles amiiies Pour le

temps écoulé sors la domitioï angltise, on voit que le îCmtme tra.
vtil i'pt p ic:ore eu lieu. Il eit vrai qu les imatériux por t'i

toire der cette époqu qont mic or- éparS de cé ut (il ei; rntre: iielques.
ms mme n'ont pas été livrés tu publie. Il est te:ys qu'm prnse à

les réunir, car il y at beuicoip rît cioses A recherelir, et, lans ce
qui a été écritassableîtt A recti lier et l'on puari montrer que
cette époque, Jugée si aride, ne i qaii tue pats eltun g ritad intérêt ;
Mr. J'abbé Laverdière est plus que bien dautr-es un état île ious le
prouver.

Stro-Dan nde Recoturrancc de Quutec.-Voila unt o pscule ui
lève enfin le voile sur titi point fort débattu par no archéologuies

caniidieis. Nutre ville de Quéhe a hru ceiserVer su tourmuire pri-
mitive, il est clair ttue la tdispositioi rde plusieurs endroits y I subi

des Changements nnotbl's. (n ne savait tpis t justr pur exeiple,oi était située la Chapelle ancienne ie Notre 1 aie de l'einvrance,
hütie par Champlain. ; 'abhl Feruid iliéme s'était trompé sur sai

position. Eu11 tlia îîlptience savante île r r.b' é Laverdire, déjà
bréparu ar mes reclerches leureises sur le i Itoeiui li Chamttîi-

pltin, a cherché lit vérité sous terre, ion dttes lui puits, mnais
dus un solagé, Car ta vérité est nu trésor que lat main thi

teu a cahoi Partout. Cette fois, il it cmpté saus le, svait
biitubothiécaire le qu Uiversité rp i sait irierroger Je pas.é, et qui a

dieouivrt cette ntiqiue clapelle qu'ol vuait chierlîéue si I nrgtemuips
n i. Elle tait suitée derritre la ntdbîrate nttuelle, de manière
(ie les deux elimrî occupent t'i rui très trl mn2 la ie terrain.

ilistoire dîl Moniéteae.-Cettt iie ds miers t-tips de lou-
trniest uttrihée, outn sains raisoi à M D Io lier re Ctsson, tut rdes

preîniers suérieurs de S. Sîlpic etin t 'tre pul liée en élgatnte

broclure par t 4 SocitA llistorit ue dtiortréa ." Ce docurment eg
assurémnttd'une valeur ensidérable,etce (ui ajoute encore e pso x,

C qu'il est annat et Plusieurs enl roits par le granl archéologue va.
iadien, feu le Comairldeur .1acques Viger. Enit cette repruiluetioni

i etemet calqueé sur le nmanuscrit original, dlt on a conservé
, rutographt.a pontt urai, t emu-t le- fite-s,g u'tn

i t conttî de noter tilt beson. C est li utrieu pblicat le
en0 getnre qUie tait la ' Soeiété I iistoriquet de .lçtntéal,' et elle inérite
beaucoup auprès des amis de l'histoire de nitre pay

N wY a vu dan le ours do l'hive ph vrntes hnporti
i de I ivreit pr-s 1e tfonjorurs les prix ont étéa- élue.s. Il v avait~anidute hun nom ire de ces livres rarc, quîi ont le- privilîge dexteîr

la cupidité des amateurs, aux dée ns de leurs bour-es. bien enlu.
M air ass" touvent, de simnples réimpiressions out été vivement diqpu-

toP, parce qu.l les n'avaient été tirées quà nu etit noMbre de
c-pu-s. Chez lYs bibliophiles nos voisins, ls ntaiaires avec des

mars tr-Iarges sot presque neîsi recmehé n que les ouvrae-s
illutrtés -n Angleterre: on pourrait lire qu'au.x tats.Uis le
papier blane e vetil core Plus cIer qu e le apier iniprimîé. Dane
la vente de 31. Mhtnell, je remtarque les itemv:u t

tl'ati an C ton stng illustre, venu: 01)
ces de Shylr ................

Lee................................, (Ai)
r' c Ii .. ............ . 1;5.00

7%u& tyit th e lndians at Lancaster in fol............2S.00
u in Trurels1 t t...................0

Sabiii Gowaril Wolf, mode st rceb ht ... 2,.O
ranOY Nd Yeork 58 gravurs ........... ....

ieux ahnanachs unprunes par Blradford ....... .... 22.o)
ather, on comet 162J. ....................... .. . ..... 20.0)

.l.he sa........... .. ............... .00
t exetmplaire magnifigne, de cet o a- ne Pm, a cuté à

Londres lue $25.00.
Prrlefralisft. 1 ère édition.................. .........
Casteby's Carolin a 2 vol, i-folio .............. .

Le Ilureau de sctio s'en es r procuré n . pir
Pour '211.00.

La collection de I. Woodward avait certainivent et gn - tiul
valeur et par te nmotnbre et par le choix des ouvrages. Li vente n a

durv une -sent ie elle n raj>povté $11.00. Vnle tnounis y a elhe.
té les trois séries complètes des transatios e la Soiété listo
riq 1ue J lassachtset , 36 vol, non rogtl-ns............. n

1fahtr's lléit lrth isible euirorld, t9ostot.I@3.vendu 290.00
.1nndsefl Iistorilcal Series,10 vol. in to, Albany 15 . 115.00
lite, Catalogues sur b' A inérique, série preqlue Cotiplète . 5S.01)
Cne brociur d 27 pages, nais qui avai i lu l i ar John El.

liot un réponvse A unl ouvrage contre le btatme dles enitts, a été
portée jus<pn'A $250.00. A ce sujet1  Stdmn iait remarquer que le
fiomtutîx ileace, vendu £2260, est comparitivenent moits cter.

Par cotrew luctCl, imtoires sur la deriire- qunere dAméitue,
'est vetdr: $15, et pourtant il est si rare aux Etats-t'tUis. tarait.il, qute
le Dr. Ilough qui vieat de te traduire un Anglais, n'avait pu en trut-

ver ut seul exemtplairel acheter.
La t3iliotht Antrtde a été vendue à L.eipzig dans le cours (e

janvier.
Ou a pas oublié que l'empereur laxintilieun 'avait achetée pour en

faire la bibliothèque impériale de Mexico. A la chüte de b'ipire
un :l'avtit ciqtte précipitamnt et transperte ù dos dAtne à

Vera Cruz et de lA en Europe. Elle fut acliete peter ieux
librires, ii ont rétnlisé un joli denier dle t) 0. Il y avait t Leipzig
îles rejprésentants de toutes les grandes bibliotlhèqttes et de tous les-ua.
teurs A qui letr t'ortuile Pouvait permettre qlaCques écarts de bil lio.
itanie. Ont cite un ricbe propriétairu de la Californie qui a t raisniis

par te able, à ut at de Londres, ce simple télégrImme: Ache
tez-imoi des livres poinu £1000.' C'est presque dt Phéroïsti:

faitit habiter it pays de 'or pour se donner titi pareil luxe. nis lais*
sons parler M. Safii:, A qui nous empruntons presqtie toits ces ren-
seignements.

1 le cantaogue iudiquiit les qecr nV rAMES t uvnms -i t'aiutI:s us
A)iittqio, --13, 15-11t 1t,î54tO et 5-47. Ces précieux vohtnes sont iras

d'un siòcle plus anciens Ile te tretier livre imprimé titi Nort tc
eico (Lires les sanmiles, à LJambridge, lt100) c'était naturelle.

itent les bijut de i colection . Aussi quid le preier ouvrage,
Cumartga, Doctrinat -risfiant, in t to. gothique, très-biei coiservéó
fut offlert MIN üaclteurs, otn vit les enchièrees e succéder, se presser
cotmo tn fe roulant etdes îlus ifs.


